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É D I T O R I A L
L E S E N S D U S E R V I C E

« Le cancer» C’est ce titre pour le moins inquiétant que le rédacteur en chef du

quotidienLeTempsachoisipoursonéditodu28 janvier,consacré à lavéritablegangrène

que constitue selon lui « la paperasse administrative » Dénonçant l’accroissement

constant des directives, normes et labellisations, il finit par se demander si l’adage

qui dit que « les empires s’effondrent toujours en raison de leur bureaucratie » ne

va pas avoir raison de la vitalité du capitalisme. Cette violente mise en garde vis-
àvis des dangers sous-jacents d’une normalisation excessive de notre société mérite

d’être étendue à unautrephénomène émergeantqui affecte négativement l’économie

moderne : l’accroissementde l’importance des services internes.

A l’instar dece qui estobservéen matière derèglementsdans l’éditosusmentionné,

lepoidsdusecteur tertiaireesten constantehausse dans les paysparadoxalement dits
industrialisés. En Suisse, selon les chiffres annoncés par l’Office fédéral de la statistique1,

au printemps 2011, «74.0% des actifs occupés travaillaient dans le tertiaire,
contre 22.4 % dans le secteursecondaire et 3.7 % dans le primaire » Si cette évolution

n’estpasdramatiqueen soi, lefaitque, suivant une logique fractale,cet accroissement

globalde l’importance des services tend àse répéterau niveau des sociétés privéesou

des administrationsqui animentnotre tissu économique, ade quoi inquiéter.

Il est évidemment légitimeetnécessaireque toute structured’unecertaine importance

– qu’il s’agissed’une entité privéeou administrative–mette enplacedes services

internes informatique, juridique, financier,personnel,etc.)assurantsa productivité.

Il est en revanche très préoccupant de voir de quelle façon lesdits services finissent

par influer et modifier eux-mêmes le fonctionnement qu’ils sont en fait chargés de

soutenir. Pour aboutir à la situation paradoxale et souvent insupportable) à laquelle

chacun de nous a déjà été confronté : obsédés par leur propre logique ou par la
justification de leur existence, des services censés favoriser la réalisation d’un processus

l’affectent à tel pointqu’ils finissent par inutilementcompliquer l’atteintede l’objectif

essentieldudit processus. Uneévolutionqui,à l’instarde celledénoncée par l’éditorialiste

du Temps, pénalise durement la productivité. Et pose urgemment la question de

savoir qui doit être au service de qui.

Jacques Perret

1 Indicateurs du marché du travail 2012, Actualités OFS, Neuchâtel, juillet 2012.
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